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Avant de quitter Aubonne, il fallait voir la Maison
d'Aspre. M. Henri de Mestral, son proprietaire actuel,

en fit l'historique. Reconstruite sous sa forme actuelle en

1703, eile appartient depuis plus de deux siecles ä la meme
famille. La bibliotheque, riche en ouvrages du XVIIIme
siccle, les portraits de famille, l'orangerie, le jardin ä la

francaise, orne d'orangers comparables ä ceux de
Versailles, valent la visite.

On s'en fut ensuite en autocar ä Bougy-Villars, oft

M. le professeur Schazmann nous avait fait la surprise
d'une collation dans sa maison de campagne, vaste de-

meure au toit de tuiles roussies par les ans. Cette reunion,
oü tout fut de qualite, se terrruina par d'agreables entre-
tiens au milieu des passeroses et des zinnias, devant le

lac embrume qui semblait s etendre jusqu'ä l'infini.

H. M.

CHRONIQUE

Si le journal le Conteur oaadois a malheureusement cesse de paraitre, ses

editeurs continuent en revanche ä publier \'Almemach du Conteur vaudois.

Celui de 1938 renferme un article relatif ä Fr.-C. de La Harpe, dont
M. Mogeon raconte l'enfance et la jeunesse studieuse ä l'institut de Haldenstein,

au pied du Calanda, et k l'Universite de Tubingue.

Notre collaborateur, M. Henri Perrochon, a publie dans la Revue de thiologie
et de Philosophie en 1937 (pages 325 ä 336), une tres vivante etude sur Une

femme de pasteur vaudois, Caroline Frossard. Nee de Treytorrens, eile fut
une femme tres distinguee et energique qui seconda avec fermete et succ&s

son mari, Maurice Frossard, pasteur a Oron, puis ä Aigle. Devenue veuve,
eile eleva fort bien ses enfants et s'interessa tres activement aux differents
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courants religieux qui se manifesterent chez nous au temps de la Restauration.
La vie de Caroline Frossard nous montre ainsi d'une maniere vivante l'epoque
du Reveil avec les enthousiasmes, les hesitations et les scrupules qui se
manifesterent alors chez beaucoup de croyants.

On sait que Alexandre Perdonnet, de Vevey, et son ills Vincent, jou&rent

un role important comme patriotes, au cours de la Revolution vaudoise.

M. Maxime Reymond a consacre a leur activite personnelle et politique trois
articles tres documentes dans la Feuille d'Avis de Lausanne des 13, 20 et 27 no-
vembre 1937.

La Revue kistorique vaudoise a publie dans sa derniere livraison un bref

resume de la communication donnee par M. le Dr Rene Burnand ä l'Associa-
tion du Vieux-Moudon reunie au chateau de Sepey le 5 septembre 1937,

sous le titre : Histoire de six freres Burnand ä Moudon, Sepey et ailleurs au
XVlIIme siecle. Cette interessante etude a paru en decembre dernier dans

le Bulletin nwnero 18 de l'Association du Vieux-Moudon que preside l'infa-
tigable M. G.-A. Bridel.

Notre collaborates, M. Paul Henchoz, a publie dans la Feuille d'Avis
de Vevey (numeros des 18, 22 et 24 novembre 1937, 6 et 8 janvier 1938)

une etude interessante et documentee : Au beau temps de la chasse libre,
De la chasse libre ä la chasse interdite, et Les quetes fructueuses des chasseurs

de loups. On y trouve de nombreux renseignements sur les modifications que
subit le droit de chasse, de l'epoque de Savoie — la chasse libre — ä celle de

LL. EE. — la chasse interdite.

La societe du Musee romand, qui possede le chateau de La Sarra et son
domaine, greves d'un usufruit en faveur de Mme de Mandrot, a tenu, lundi
20 decembre 1937, a l'Abbaye de l'Arc, son assemblee generale presidee

par M. Ad. Burnat, syndic de la Tour-de-Peilz, architecte. Son rapport signale

que le nombre des visiteurs du chateau a legerement flechi cet ete, 624 contre
760 en 1936; les participants aux fetes du IVme centenaire de l'Universite

y ont ete reipus par un bei apres-midi de juin. Le 7 aoüt mourut subitement

M. A. Kaeser, le fidele gardien du chateau, remplace par Mme Kaeser. La
maison des artistes, institution creee par Mme de Mandrot, a recpu huit invites,
dont cinq Suisses. Les industriels vaudois ont visite le chateau ä l'occasion
de leur assemblee annuelle ä La Sarra. La Societe helvetique des sciences

naturelles s'est mise en relations avec le comite pour organiser au chateau

le sejour de quelques-uns de ses membres. Le nombre des membres de la
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societe diminue de facpon inquietante ; pourtant, leurs cotisations sont neces-
saires ä l'activite du groupement et ä la realisation de ses taches, dont la prin-
cipale est le maintien de ce bei heritage de la famille.de Gingins.

La gestion et les comptes, presentes par M. Roger de Cerenville, banquier,
verifies par M. A. Dommer, professeur, ont ete approuves ; le deficit de l'exer-
cice est de 874 fr. sur un total de depenses de 7882 fr. 55.

Le comite a ete reelu. Un echange de vues a suivi sur les moyens de creer
un mouvement d'interet pour le chateau et le Musee romand, de le faire entrer
dans le circuit des excursions organisees par cars pour les touristes, etc.

Nous esperons bien vivement que le public s'interessera de plus au chateau
de La Sarra, a. sa conservation et au Musee romand.

BIBLIOGRAPHIE

Inventaire des sceaux vaudois'

A l'occasion de son centenaire (1837-1937) la Societe d'histoire de la Suisse

romande a fait a ses membres le fort beau cadeau de l'inventaire dont le titre
complet precede ces lignes. Ce recueil magnifique, d'une presentation irrepro-
chable, enrichi d'un precieux repertoire alphabetique, est le fruit d'un travail
minutieux, de tr£s longue baleine ; c'est l'oeuvre d'un erudit qui, ä cote de sa

profession quotidienne absorbante, cultive avec amour et maitrise son jardin
heraldique. II nous apprend que la science du blason est une auxiliaire de notre
histoire locale et nationale, qu'elle est singulierement vivante, qu'elle a produit
chez nous des oeuvre?d'art. On en sera vite convaincu en consultant les figures

et les planches, aussi soignees que nombreuses, de ce recueil.
En 1936 M. Galbreath avait dejä donne la mesure de son labeur et de son

erudition dans cet admirable Armorial vaudois que Ton ne se lasse pas de lire
et de relire, tant la documentation en est utile. Cet ouvrage considerable etait
le fruit d'annees de travail et de recherches. Et voici que l'inventaire des

sceaux vaudois nous donne la preuve nouvelle que les benedictins du moyen
age ont fait ecole chez nous : savant aussi consciencieux que modeste, M.
Galbreath, Vaudois de coeur et d'adoption, a enrichi en trois ans notre histoire
de deux recueils aussi monumentaux par leur etendue que par le nombre des

I) D. L. Galbreath, Inventaire des sceaux vaudois, illustre de 24 planches et 481 figures dans
le texte. In-folio. XIX - 340 p. Payot & Cie, Lausanne, 1937.
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